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La "maladie des branchies"

par
L. Marteilx )

Au eours de llannee 1967,lee.huitros portugaises, Q. angulata, des
regions do Marennes ot d'J~caehon, Bur la eote atlantique fran9niBo, ont Bubi
une Dortalite deux fois plus forte unviron que d1habitudo. ComDen~ant en
fevrior, olle atteignit son maximum on juin pour deeroitre on automne ot
COSGer prntiquemont pendant llhiver 1967-68 avnnt do presenter uno
recrudescence au printemps de cette annoo.

Cette mortalito a ete aeeompagn6e d'un phonomene 1'altoration sovere
des branchies et parfois dos palpes labiaux. Par commidito, l'affoction
dont oouffraient et souffrent encore les huitres a 6t6 dcmommee "maladie
dos branchies". Nous en presonterons les symptomes, la distribution,
l'evolution ot forons part des hypotheses emisos jusqu'ici sur l'organisme
qui on sorait reoponsable, u partir des travaux offectuos dans les differents
laboratoires de l'Institut dos Peches d'Arcachon, de La Tremblade, et de La
Trinite-sur-Mer ou par d'autros peroonnes.

'\Symptomes

Les prümieres manifestations do la maladie furont obsorvees par
Trochon (La Tremblade) on novembro 1966 sur quelques huitros Q. angulata
6leveos dans. la region de Marennes: 3% onviron des sujets exnminos
prooentaiont do legeres porforations our los lumellos branchiulon. Tros
vitc, on deeouvrait.dans la meme region puis u Areaehon ot on Vendüe dos
huitreB portugaises prosentant .on.outre des altoratiens des branchies dent
leo eontouro 6taient dentelos ou fostonnes, logeromont le plus souvent,
plus gravoment parfois au point do concernor jusqu'a la moitio d'un cu
plusicurs fouillets; dans les eas oxtremos, on notait uno quasi-disparition
dos branchios dont il no restait que des lambeaux dochiqueteo. A co stade,
l'huitre otait günüralcmont maigre et moribonde. Los bords des perforations,
et quclquefois ausoi deo indontations, etaiont legcroment epaissis ot colores
on jauno-verdatre ou en brun-rougentre.

Une clasoification fut etablie qui pormettait aux div~rs obsorvateurs
des laboratoiros de llInstitut deo Peches d'evaluer le degre d'altoration par
simple observation de 116tnt apparont des branchies. On convint de retenir
los stades suivante:

- stade 1: presenco d'une indontation ou d1un contour nettement
featonne sur l'un dos feui110ts

- stado 2: altorations profondes et nombreuses sur un ou
plu~ieurs fouillets, en roduisnnt notabloment la
surfnce

- stade 3: disparition quasi-totale dos branchies roduitcs a
des lambenux dochiquct6s.

L'ütude utatistique entreprise dans los diverses regions fran9nises
do production no tiont compte que de ces 3 stades. Toutefois, les
obsorvateuI.'s notaient dans uno catogorie "huitres douteuscs" les mollusques
dont leo branchies presentaient un.contour legerement incurvo, Gans indentation
ni altoration. On sait, en effot, que certaineo duformationn de la coquille
peuvent provoquer une 16gore malformation dos organes. Par analogie avec les~

classifications ütablies ultorieuremcnt on Anglotorre et en Hdaande, on pout
considarer 10 stade 1 comme correspondant a une attaque lagere, 1e stade 2 U

·une-attaque mOd6r6e, le stade 3 u uno attaque sovere.

x) 1.1. L. Marteil,
Lnboratoire de l'I.S.T.P.M.,
56, La Trinito sur Mcr, France.
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La pr6soneo do perforßtions ou do tuches sur les branehies ütait
relovco ainsi qua 10. condition du D011usquo, l'etat sexuel, ete •••

Mollusques atteints et distribution geographique
•

Dceolue on novombrc 1966 dans 10. region do Maronnes par Troehon, la
maladio etait rapideDent deeouvorto dans los mois suivants par Lo Dantee ot
Doltroil dans lcosecteur d'Arcachon, puis on Vondeo par Corbeil, en Bretagne
anfin en septembre-octobre 1967. Dos huitres etrangeres etaient, en outre,
oxpadiees direetoment de leurs lioux de production aU laboratoire de La
~rinite-sur-Mer, en Bretagne, ou elles etaient examinees avant toute immersion
en eauX fran9aises.

Les manifestations de la "malaclie des branehi8s" ont et6 eonstatees sur
188 no1lus~lCS dos divers pays suivants:

•
- Genre Crassostrea:

- Genre Ostrea:

- Genre Mytilus:

C. angulata des cotes da France,
du Portugal, d'Espagne

Q. gigas du Japon, de CorGe et de la
cote pacifique du Canada.

O. edulis dos cotes do Pranee,
d'Italie (Adriatique), da Norvego,
du Danemark.

M. edulis des eotes de Charente­
maritimo (Franee).

•

11 n'a pas 6t6 observo d'alterations su~ les branehies dos autrcs
mollusqucs vivant dans les mames seeteurs que les huitres malades.

Tres larsement r6pandue, seDble-t-il, la "maladio dos branchies" nc
presonto pas 10 meme earactere do gravite chez les divorsos enpecen ni dans
les diverses regions. Q. angulata est de loin 10. plus atteinto puisquo
dans les eaS extremes, 70 a 80% des sujets peuvent presonter les symptomes
preeüdomment decrita (stades 1 a 3). En revanche, 3 a 8% des huitres do
la neme espcce6taient seulemont touehcos au Portugal ot on° ESPQg~o au debut
do l'annee 1968. Choz Q..gigas, 27% des molluaquos du Japon, 56% des huitros
do Coreo oet 14% de celles <ht Cnnada presentnient des lesions identiquos a
cellos odo Q. angulata.

Chez Q. edulis, les proportions les plus fortos do coquil1ages malade8
ont et6 obsorvoe8 sur los huitrolJ de l'Adriatique (Italio). Sur los huitres
platos fran9aiacs, le8 pourcontages de sujets alturon otaient tron variablos
suivant les regions d'oleva[;o; si beaucoup de lots ütaient inüomnos au
printomps 1968, d'autros avaicnt au maxinum 10 a 14% d'individus souffrnnts.

En outre, los attointos legeres (stnde 1) ou mod6roos (stado 2) sont
plus nombreusoa que lea attaquos auvoros (stade 3) choz Q. angulata dos
cotes fran9aisoa, la quuai-disparition dos branchien n'ayant ot8 constatee
que sur 4 U 10% den m~lades. D~lS los huitres r09uea do l'etranger, les
attaques sevores faisRient defaut (stade 3), ainsi d'ailleurs quo ehcz
O.edulis da Frnneo cu des pays voisina.

La maladio affecte des huitros de tout age. Si on 1967 los jounoa
(18 nois et 2 ans) otaient Boins touchen qua los individus plus agos
(3 ~ 5 nns) des populationa do Q. angulata, on a constato nu printomps 1968
quo 25% dOG hu!tros neOG l'ete prec6dont danG le bassin d'Arcachon

pr6sontaiont duja des attnques legeros ou modoroos (stadcs 1 ou 2). La
maladia 11 etü ogalement conatatco chez da jeunes sujeta d'Q. adulis. Parmi
les huitras do 3 U 5 nns, co sont loG mollusques üotlt la croissance a eta
la plus faible qui sont les plus ondommo.gon. La Figuro 1 illnatro bien co
ph6nomona.

11 est difficile da precisar 10 tonpo nocesoairo a l'ovolution do
In maladic depuia son apparitionOjuaqu'u la nort Joa mol1usquas; il parait
ütro da 10 U 12 mois, des periodon do rogression en automne, da stabilisation
en hivor, sueeedant ades poriodes d'aggrnvation au printernps ot on ete. La
tcmp6ratureo, plua quo 10. salinite ou los conditiona d'ulevage, sombl0 jouer
un role important dans l' evolution.
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Consoquences do la maladie .

On on signalora los principalos:

·utilisant 10 test du bleu de methylene, HIS (Arcachon) a montre
qu'il cxistait uno roduction do l'ac~ivit6 rospiratoiro chez Q. angulata
pouvant atteindro 17% au stadc 1, 32% au etade 2 et 64% au stade 3.

examinant I' activi t6 gametogonotiquo dos huitroo portugaioos
du bao'sin d'Arcachon d'avril D. juin 1968, Lo Dantec, Doltreil et autres
ont noto un ra10ntissement de l'evolution chez les sujets soveroment
attcints: 17% sculomont dos malades au stade 3 parvonaient au stado de
maturito sexuello dans 10 mumo tomps quo 23% d'huitros au stado 2 ot 56%
de nollusques aains.

ona d6ja noto qua c'etait los huitros presontant 10. pluG faiblo
croissance qui etaiont los plus gravomont attointoso Trochcnon a ou
confirmation a ~laronnes et Lassoro en Bretagno chez C. angulata. On ne peut
encore dire si 10 ralentissement de la croissa~ce ost imputabla u 10. maladio
ou si 1 'aggravation da la maladic est une consequonce do l'arrGt de la
croissanco.

jusqu'au stade 3, la condition du I:1011uflquo ost raromont perturboo.

la manifostation la plus dramatique a ata l'augmentation du taux
normal da mortalite chez los huitros portugaises ot Gur cellos-lh seulement.
En 1967, 30 a 40% des huitres portugaisos olovoos a Maronnos ot Arcachon
ont peri, soit de 15 a 30% de plus que la normalo. La mortalit6 ne survient
pas brutalemont.

Choz O.edulis, aucune mortnlitu anormale nln üte constuteo ni u
Arcachon ni-on Bretagno ou vivont la p1upart des huitres do l'ospoce. En
Bretagno, la mortalitü dos huitres portugaisos a d'aillours eta pou
differente de cello des anneos precodentes bien que cos mollusquos aiont ete
flalades dans des proportions do 30 h 50% ot fussant originairos de la region
de IlIaronnos.

Possibilites de contagion

La contamination somble p08siblo, du moins on milieu forme (aquariu~s,

clairos). Ello peut etro intor-8p6cifi~uo: Trochen a rclovo dans dos c1airos
do La Trcmblado quo 24% d'huitros platos prosontaiont los sl'Inptomos cle la
malaclio aprcs 6 mois clo cohabitation avoc dos huitrcs portugaioes ~tteintes

tandin quo 9~~ seulement cl 'huitreo plc.tes 6taiont touchaeG loroqu' olles
6t~ient olevoeG dans uno claire voiGino ou no sejournnient pas d'hultres
portuguiROS.

~ En eaux libreo (estuairos, baies, otc •• ) los possibilites da
contaminution nous aemblont actuollcment I:1oins bien otablies. On ccnstuto
pur oxernpIe que les hUltres platao vivant clano 10 basoin d'Arcachon no Gant
attointes - 18 plus souvent lageroment - qu' [L 10 ou l2~~ aloro quo len hUltres
portucaiaoa, ospcco predominante, sont maladoG clo 25 n 70%. Deo resultats
aquivalento ont ete obtenus a Penorf, en Bretugno, ou.les huit~oG platcs
sont inclemnos tnnais qua 30 a 50% dos portugaiGes Gont 1000eG.

11 est on rovanche clifficile cle suvoir actuollement Gi l' ugg~'avation
constutoo choz C. angulata du Portugal, quolques mois apreo son i~~orsion

en onux fran9aisos, est imputablo a 10. contaminution par los huitroG indigenoo
ou si elles resulto d'un developpemant cleG organismos reoponsables vivant
düja u l'6tut latont avant lcur importation.

Orir,-ino et cnuses poosibloG cle lu "maladie o.os brc.nchieG"

Lo dehut do In muladie chez leG huitres fran9uisos remonto tres
vraiscmbl~blementa 1966; c'ost en novcmbro cle cette anne-lu qua Trochon
au cours des examons d'huitros qu'il pratiqunit trus regulioremont ducouvrait
100 promiurcG porforations choz 3% deG Gujets cle la region da Maronnos. En
1967, l'epizootie 0'6tenclait a l'enscmblo clu littoral.

L'hypothesc cl'uno contal.1ination dos hUltres indigenos par 10 truchenent
d'huitrcG importee8 de l'etrangor a eta umise. On fait venir an Franeo depuis
pluG cle dix ans clc grandes quantiteo da Q. angulata du Portugal et plus
recemmont cl'Espagne sans avoir constuto jusqu'alorG cle r6percuGsions nofastes.
Da mome, l'importution d'huitres plates de l'Aclria.tiquo 0. eto pratiqueo dopuis
pluoicuro anneen. En maro 1966, quolques containos clo kilogr[J.~neo cla jounos
huitrcs C.giRas ont ete importeos clu Japan danG 10. region clo Muronne8 ou
leur croiosancc u. at6 excellonto. Lo fait qua la maladic don branchios
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appnraissait dans cotto memo region on noveobre do la memo nnnoc 108 faisait
suspector d'avoir ete les voctours da l'affoction. L'hypotheso nIest pas
sann fondoment puisque 27% des huttres adressoos diroctement du Japan ot 56%
doo huitrcs expedioos directomont do Ccrec au laboratoiro do La Trinito-sur­
lITer cu debut do 1968 presontaiont dos altürations on touspointssomblablos
U col10s quo l'on observo choz Q.angu1ata.· L1hypothoso, eependant, combattue
par non co11egues japonais, no pourra devenir cortitudo nvant qu'on ait
dofini l'orgnnismo rosponoablc ct qu'on 1 1 ait decouvert dans los mo11usquos
otrangers, commo dans los coquillages fran9ais.

Jusqu'ici, on dopit dos travaux offoctuos tant dans los laboratoiros
opecialisos do llInstitut dos Pechos qua dans ceux dos autras oreanismos
fran9ais qui sc sont intoresses I1U problemo, la causo do la "r::aladio -dos
branchios"nla pas oneoro ote 6tablie de fa90n definitivo. On so contontera
done de rapportor succincto~ont les voies de recherchos oxploroos ot los
eonelusionG provisoires publieoo par ccrtains autcurs.

n)- Orir-;ine p;!:ycosique?

Dos les prcrniores manifcstations, Sindorman (1) consult6 par l'Institut
deo PocheG, precisait aprcs oxamen d i 6chantillons qui lui avaicnt ot6
oxpedi6s de la region do lJIaronnos avoir trouve "dos hyphes dano 10 tissu
conjonctif, l'opitholium digestif et IOD sinus sanguins ninsi quc dos
otganismos rossomblant ii dos sporos fongueusos dans los branchios"; il no
pouvait toutefois ütablir do correlation entre la pr6sonce de ces u16monts
et la mortalita.

Ranson (2), on novembro 1967, crut reeonnaitro Sirolpidium zoophtorum ,
eh~~pignon paranito dos larvos de nollusques, en laboratoire; cetto
dütermination n1a pas ete eonfirmeo jusqu'ici.

Differenten 10vtlres ot elements myc61iens ont üte obtenueG Oti eulturo
par los cherchours de llInstitut dos Pechos (Mnzioros a La Trombledo et Gran
U L~ Trinite) ainsi quo par BriGou (3) ot san equipe; il s'agissait do
formes ccmmunos dann los eaux marines.

Dos sporangoG ont eta iso16s par Gras ot par Alderman (4) Gur difforentes
huitres, (lont C.gigas du Japan ot leur 6tude so poursuit. Devßut 10.
dueouvorto d'oIemonts pouvant appartonir aux Ohytridialos (Phyccmyeotes),
Brisou no rejetait p~s l'hypothusc d'uno origine myeosiquo; certainos ospecos
nont on ef~Gt marines et oonnuos co~~o parasitos des plantos marinen.

Gras, ii La Trinit6, ducouvrait, dus fevri~~~~~p dos cellulos cultivant
bien nur milieu au thioglycollato ot prosentant/d'analügies avoe 10 cyclo
do vie dc Dermocystidium marinum, docrit par Uackin (5), dovenu en 1966,
Labyrinthomyxa marina. Or, travaillant Gur le meme matoriel, Alderman faisait,
do son cGto, des obsorvations identiquos. En ce qui nous eoncerno, cos con­
stationG etaiont faiten non seulement sur des huitrcs fran9aises mais sur los
sujets provonant des differonts pays.

b) - Origine bact6rionne ou virale?

L'Jtude de la mieroflore bactorienno des caux ot dos huitroG de In
region de Maronnos n'a apporte aucun element d'information: Ion ospoeen
identifioon par Mazioros ou Brisou etaient des hotos habituoln d~'oaux, dos
vanoa ou dos huitros cle In region et se retrouvaient de maniüre sonsibloment
egale chcz Ion huitrcs saineG ot malades.

Les eXamens pratiquos par Brisou aU microneopo uloctroniquo no lui
avaiont pan eneore fourni au printernps 1968 d'imaeo pormottant do croire U
uno affoction d'origine viralo.

c) -O.t;iginaireparnsi tairo?

La prcsonee de divers protozonires dans les uchantillons oxaninea par
oux a etü signalee par los obsorvateurs. Tous n'ont pas ete eneore idontifies.
BüGGO (6) a,copendant, publio SOG conclusions; il eroit pouvoir attribuer
a Trichodinn. sp., cilie peritriche, la rosponsabilite da In maladio deG
branchios oxistant chez los huitres et qui lui parait prosenter une pnrento
avec la meme maladio connuo ohez leG poissons.
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On connait l'oxistonco do Trichodina dans lihuitro dopuio lonetomps,

a Arcachon ceDme a Mnronnon, cemmo collo d'un autro cilio voiGin
C:'ic1ochaota sp. quo ccrtnins considcront plutot corrU:lO un comTIomw.l. On
notern cepondant quo C;rc1ochl1ota ost raromont trouve cho7. Q. oduliG tunclis
qu'il pout Gtro abondant choz Q. nngu1ntn; cn juin 1968, Caty (La Trinit6)
0. nienalo uno proliferation oxcoptionnollo da Cu protozoaire dans 10 memo
tomps qu'i1 eonstatait uno aggravation des lesions.

Arvy & Franc (1) ont, onfin, tres r6cemmont, publio uno neto
proliminairo pour signalor 10. decouvorto dans los huitros portueaisos do la
r6~ion do Marennos d'un protisto nouvoau, do position systematiquo non oneoro
otab1io, qui lour parait etro l'agont responsable on raison du rülo da­
structour qu'il jouo tunt sur los branchios quo sur len palpen labiaux. Co
Gorait un Rhizopode prosontant dos ana10gies avec IILabyrinthomyxa sauvaqeaui rl

dccrit on 1921 par Dubosc commo parasito do Laminaria 1ejolisi~ -

d) - 9rganisme inconnu?

On signalera enfin la miso on evidonco par Caty (La Trinito) d'ülomonts
non oncorn identifien. 11 0. trouvo Ch03 toutos 1Qhultros Malauos, do tauto
provonanco, (Franco ot Etrangor), do tout ago, plutos ct portugaison
(f. an~lata ot gigus), des structuros ayant uno forme lonticulairo do
diamotro variant do 1 Ei 30 I.J. ainsi quo des filamonts pouvant attoindro dos
dimol1nions importantes (jusqu'a. 500 !!). Appelos pour l'instant "cel1ules XII,
ces elemonts sont douen de mobilit6; ile etuient presontn pendant 10. periodo
da stabilisaticnhivornalo chez Ion huitres malados mais non cho~ les huitres
sainos; ils ont prosonte en juin 1968 un doveloppemont de plun on plus
envahiooant alors que los altorations dovenaient plus sGvoros. On pout los
observer in vivo, on contraste de phase et on obtonir des culture3 on
pr.6eünce d1euu de mer storile, de Lugol cu de thioglyeollnto. 113 sont
chromophobos. Ils paraissent parfois associcn a d'autres organismon. L'etude
de ces elemonts so poursuit mais il n'on a pas üte;:~"brouw'montior..dans los
travaux offoetues ot publios sur l'huttro.

En
de cotto
beaooup

definitive, on ne possede eneoro aucune cortitude sur l'a~ont causal
IImaladie des branchies ll qUi, ainsi quo nous l'avonn soulignu, pnrait
plus repanduo qu'on 10 pense souvont.
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Fig. 1 - Repartition des huttres saines et malades dans une population

de C. angu1ata du bassin d'Arcachon, agees de 4 ans, suivant 1a croissance
pondera1e.
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